
f^5^*.îo"tes sortes d'arbres beaux à la vue, et dont
le friu était agréable au goût, afin qu'il s'y occupât,
et (iii 1 le gardât. Pour donner lieu au premier hom-me de lui témoigner sa fidélité, il lui fit un comman-
clement très-juste en soi, et très facile à exécuter. Il
lui permit de manger du fruit de tous les arbres nui
étaient dans ce jardin, à la réserve d'un seul, rai'il
lui marqua; ajoutant qu'il mourrait, s'il mangeait du
iruit de cet arbre, que Dieu avait nommé l'arbre quidonne la science du bien et du mal. Comme Adam
était seul, et qu il n'avait point de compagnie qui lui
fut proportionnée Dieu lui envoya un sommeil profond
pendant lequel il tira une de ses côtes, dont il forma

dit
.

Voilà ros de mes os, et la chair de ma chair. C'est
pourquoi l homme quittera son père et sa mère et il de-
meurera attaché à sa femme, et ils ne seront tous deux
qu'une même chair.

Le Fils de Dieu rapporte ces paroles dans l'Evan-
gile, et en conclut, Que Phomme donc ne sépare pasZn T ''^°'''M P°"' "°"' f^^^e entendre quelle
doit être 1 union et l'amour réciproque des personnes
que Dieu a jomtes par le lieu sacré du mariage.

III. Péché et punition d'^ddam.

Lorsqu'Adam et Eve commençaient à jouir dubonheur de l'état d'innocence où Dieu les avait créés.
le démon qui était déjà tombé du ciel, à cause deson orgueil, résolut de les tenter, et de perdre, en mô-me temps, tous les hommes qui naîtraient d'eux. Il
se servit pour ce sujet, du serpent; et, par son or-
gaiie, s adressant à la femme, il lui dit: Pourquoiineu ne vous a-t-il pas permis de manger indiffé-
remment de tous les fruits de ce jardina Eve, an liende rejeter cette voix empoisonnée, et par là témoigner
a Uieu sa fidélité, répondit à ce séducteur : JVow«
ùvons la liberté de manger de tous lesfrvUs d» re Hou -nm Dieu nma a défendu de toucher au fruit de cet
arùre, depeur que nous mourrions. Le démon a^'ant


